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ban Senn aen 


EATRAIT d'une Lettre de SCHArF- 
„HOUSE en Suisse du 54, Dé- 
cembre, 1803. 

7 E Congrès, affembië en cet- 
te Ville, continuë fes Séan- 
CES, quoique le cours des 
Négoctarions ne donne pas 
Encore matière aux Nouvel- 
les publiques: Elies fe trai- 


tent toutes par écrit: U 
‚ . t : Unedes 
Premières, qui fe foit Entamée , c'eft avecte 


ute du Prince de Furffemberg, On vett 
ee li ‚En dernier lieu , de la {éparation 
hd De & Po Teflions de’ Elcâ&eur de Bade 
de EC CsUX de VE vêque de Conftance: Ces 

Fiers doivent refter attachés à PEvéché 


SuiJe, dont ils Font] í 
Priéts Helwétigue, torntton , & sefter ip 


Son Alt. El, de Bade ré- 
rn une partie des propriétés de ['Evéctié 
barre Mr. de Roll eft arrivé ici comme Dé- 

arti on de Solerere avec une miffion 
dj E hee „crement relative à cet objet. - L’En- 
B el Pe encore ried 
tre la Srife & ta Cour or ries È régler en- 
ene 8 be Poffeffions aftuelles. Le Baron 
ak dhg » Miniftre de ta Cour de Vien- 
Eene „8 la Confédération Helvétigne 
tinué ple ici le 18, de ce mois, a. Gon: 
H oe fa rbure pour Fribours: 
niflre Fy tcidé, qu'il n’y aura aùcun Mi- 
@es0is an Congrés, dont nous ve- 
y agit que 
Suife & les 


it Vi uelle 
des choreg iflnence, que Je doa 
) cans PHelvérie aît afluré À la 


rance , en accroiffeme 
8 Exercée de tour tems 
e Gouvernement Prang 


férieufeme s 
formes dns à nous laiffer toutes les 


Tant ta Pendance, même er reti- 
de A Stande partie de fes-Troupes 
voir partir Ntoire , avec Ia perfpettive de 
reftera jus u’á 
ain fi que deli et ordre, Notre Garnifon, 
devanslausen. de Zurich, de St. Gall, & 
be Ee Villes, font Parties pour 
Bafle vert vides Une partie de celie de 
"SE 2UM mife en marche par Bourg- 


nt de cefle qu'elle y 
par divers movyens, 
ots Néanmoins paroit 


our de Munich, par rap- 


faccellivement tout ce qui en. 


TIQUES, 


Publides à L, E-Y DE, le 13. Janvier 1804. 





Libre pour la même deftinatian. Le pre. 
mier Régiment de Chaffeurs à cheval fe rend 
de Zurich à Compiègne, D'autres Corps marw 
chent en croiture vers les Côtes Occidente 
les de France. Quant à ceux qui refteront 
provifvirement dans notre Pays, il y aura 
une distocation cempiette à leur égard. Le 
rome. Régiment de 4rfJars quittera Berne 
pour fe rendre dans 1’ Argovie & le Cantom 
de Zurich: Il fera transformé en un Régte 
ment de Dragons. © « 

‚, On mande de Berne, qu'il y eft arrivé 
des Commiffaires des Cantons de Vaud êc 
d'Argovie, pour procéder au partege du 
Mobilier, des Armes, Poudre, Sel &c. 
appartenant Àà l'ancien Etat de Berne, 8 
qui doivent être répartis entre les trois nou. 
veaux Cantons ou démembremens de lan- 
cien, fgavoir, Berne, Vaud, & Argovie, 
conformément à ’Aêe de Médiation. ” * 

NouverLes dEMPIRP , publiées 

par les derniers Papiers dè Francê. 

‚ De RATISBONNE, dw 25. Ddcein=: 
bre, — L'efpérance qu'onavoit conguêë, que” 
les Cours de Ficnne & de Berlin s’arrange- 
roient par quelque moyen -terme dens \'âfe 
faire de la pariré des Poix, commeéncé à 
s'zffoiblir. Lest deux Parris, qui divifent, 
a&uellement la Diète, perfiftent dans teúr® 
Votes; & les Miriftres Awfrichtens na dis= 
fimulent pas, que VEmpereur ne racifiefg 
jamais le Paragraphe trente-deuxièire du 
Reeès- général, tel qu'il eft rédigé. D'a- 
près les principes de la Conftitution Ger 
manique , un tel refus en empêcheroit l'exé= 
cution, My a pôurtant quelques exempieg. 
de eas, où l'on ne s'eft pas arrêté à cettò 
difficulté, Le Miniftre de Pruf>, Mr. ie, 
Comte de Görtz, vient de fon côréde com- 
muniquer à fes Collègues un Reéfcrit de fà 
Cour, portant en fubftance “ Pinjonttion 
de perfifter dins fon Vote & de ne s'en 
„ écarter en aucune manière, nême 'Em- 
‚‚ Pereur déclarätr-il , qu'il ne ratifieroit 
‚, Point le Conctufrm de ta Diëte , concu 
5, dans le fens du Vote Pruffen; qùe tout 
s tepréjadice, quiréfultteroit de cette non- 
„, Fatification , feroit fupporté par la Cout 
A de Vienne; en un mot, qu'on ze pouvoit 
„ Point s'écarter des principes établis dans 


le Recès- général, ni confentir à l'admis- 


„‚ flop de Vótes Virils non-quglifiës, &ce”” 
De NUREMBERG ; le 27. Dôceih- 
bre.i— Les conteftations, entreta Cour de 
Munich & les Membres de la Noblefle Im- 
médiate de Franconie , ont pris taut-à-.coup 
unë tournure bien inattendud, La grande 
majorité des Nobles Immédiats s’eft foumife 
volontairementà la Supsriorité - Territoriale 
de PEletteur Bavaro- Palatin. Le nombre 
de Nobles de cette claile, qui depuis trois 
femaines ont prêté le ferment de fitclité à 
VEletzur, eft de quatre-vingc-dixs & il 
n'y a presque aucun lieu de douter, que 
leurs Collègues ne fuivent dans peu cet 
exemple. On attribuë fur-tour ce change- 
ment de dispofitions à la communication, 
dannée par Mr. le Comte de Täferheim, 
Préfident du Gouvernement Bavaro- Pala- 
tin dans les Principautés de Bambers & de 
Wirtzbourg , à une grande partie de la dice 
Nobleffe, de la Conftitutien, que le Pre- 
mier - Miniftre Eleétoral, Mr. de AZonege- 
das, a rédigée pour cette partie de Ordre 
Equeftre. La Conftitution projettée doit, 
dit-on, être renduë. publique fans délai, 
On a remarqué, que la Diète a fagement 
évité d'entamer cette matière, qui ne pou- 
voit qu’incroduire un nouveau (ujet de di- 
vifion dans cege Aflemblée, vs 


EXTRAIT des Nouvelles de Parts jus- 

qu'au 16. Nivofe Cr. Fauvier 1824.) 

‚… Le Journal offeciel , en annongant Ie 9. 
Nivófe le départ du Prenzier-Conful pour. 
ig Côte, ajouta, que lej voyage ne dureroit 
qüe três- peu de jours. 
Payfaitement aeccomplie. Dijà Bonaparte 
fe retrouve à Paris, où il eft retourné hier 
à fept heures du foir, après une femaine 
feulement d'abfence, La tournée, par la 
Tapidité avec laquelle elle a été faite, eft 
donc achevée à Pépoque même, laquelle on, 
ctoyoit quele Premter - Canful devoit acten- 
dre pour repreudrel’infpe&tion des armemens 
contre PAngleterre, 
zelle de la renirée du Corps -Légiflatif. * 

s» Le Corps- Légiflarif a commencé hier, 
Vendredi, fes Séances de l'an r2,-au jour 
pourlequelilavoit été convoqud. La Seffion 
a été ouverte, pour la dernière fois, avec 
les anciennes formatités & par le Miniftre de 


Vlutérieur. Celui-ci, le Citoyen Chaptal, 


précédé de deux Meffagers-d'Etat, de 
quatre Huiffiers du Gouvernement & d'une 
Escorte de la Gar*- Can/ulaire, s'eft rendu 
à midi précis dans le local des Séances du- 


La prédiction s'eft- 


La dite épaque, c'eft. 


Corps-Légiflatif. Aufli-tôt après y bert 
arrivé, il a Faict notiiter aux Membres 

cette Antorité, que la’ Salle écoit prêté 
lesrecevoir; & , lorsqu'ils avoiënc pris plac6 
it leur a adre{f$ la parole-en ces termese 


Der CITOYVENSLEGISLATEURS, Qi 
qiies mois font à peine Cenults depuis volg 
féparacion, & vous Cres appeités de nvuvês. 
à reprendre l'exercice des auguttes fonctiens' 
que la Conftitution vous a delgzuges. ” 

‚‚ Cette Sellion du Corps -Ligislutif va eed. 
marquée par de nouveaux ‘bientaits pour ke 
Peuple. Le (Gouvernement, qui a mari daf 
Ia-meéditation certe Suite de Loix falucaites f 
prôredrices , ui.érablikene % confackter # 
liberté des perfognes „bes bafus des gears 
actions , la grwantie des proprièrée, vá 16 
fvamettre à votre fageffe. *’ 

‚, Vous ne verrez pas fans admiration, q} 
le Gouvernement, Au ntilieu des préparatt 
imnenfes qu'entraîne Ìa Guerre, n'a p 
ajourad une Teule dépenfe utile ‚:n’a pâs tof 
pendu une feale entreprife commencée, Bi 
pas dearté uae feule idée d'am&lioration. - 
a fgu allier, par fon génie & fa prévovancé! 
tous les bienfaics de la Paix aux foins i®% 
portans de la Guerre. * Al 

…… On ne voit fur aucun point de la Rép 
blique ces fourdes agitations, qui annonce! 
des craintes ou préfagent des revers; oan’e 
rend nalle part ces discutfions orageufes , 
caraérifent la. méfiance ou cachest des .p 
jets finittres: Tout eft calme ancaune:de nor 
tout eft heureux. tout cft rrandaille. WU 
Jruneffe courageufc fe range avec ardeur fo 
Îes Drapeaux de la Patries l'Agricntteur, } 
Commercant, le Fabricant , fe ‘preffent á 






tour du Gouvernement, pour lut offrir leu 
moitfons; leur or, leur produit; & Ie Peu 
Frangois, fierde fon Gouvernement , confi4#f 
dans fes moyens , heureux par fes Inttigft 
tions , n'exprime aujourd'hui qu'un fen 
ment, fvn amour pour le Chef angufte de Uit 
tat. Libre de craintes , d'agitation , Tal 
quiétude, le Peuple Frangois fe repofe fl 
lui du foin de fes deftindges, ” 
‚, Je vais informer le Gouvernement de 


hd 


reprife de vos Séances, **_ 


E 


an Fn Be 


‚> Après ce Discours, le Miniflre …s’e4 
reuiré, & le Corps- Léciflatif vett contticuf 
provifoirement fous la Préfidenca du Doyé 

d'âge, le Citoyen Chdery-Lafoffe, affitt 

par tes Citoyens Borde, Sapey , Lesperut & 
Duhamel, comme Secrétaires, Ceux dêf 
Membres nouvellement élus, qui étoief® 
préfens, out fait la promeffe de fidslicé à 
Conftitution. Enfuite PATemblée a arrêt®: 
d'avceffer un Meffage au Gouvernemenke 
pour l'informer de fa formation provifoifes 
C'eft ainfi que cette première Séance sef 
terminée. Elle ne fera fuivie d'une feco®* 


de Aaprês-demiin, Lundi. * G*eft alors 
Eee recevra ‘probablement une 
Ene authentique du dernier Sénatus- 
conformer ng „ Vinviration de fe 
Premier: Conful à es en. préfentene au 
fidbaee de Ea &s Candidats pour la Prés 
we geen enen 
mer le Bureau & PAdmi hekelde 
bisataul sen aminittracton. Le7ri- 
ite aucuse. det; réuni hier f:as encrepren- 
hd ek ibération Publique, a égate- 
B Oe AB, Nirófe fa Seance fuivante.” 

es ú AUT: remarqué sa que Ja Harenguë 


EE gn Wouvre aucune perfpe &i- 
noncée à Longer PCH Que Da fait celle pros 


es par le Roi E 
En 50 ‚pour Vouver- 
A de la Seffion aîtuelle du Parlement Ari. 
Annique, On n'aura pas inoins | 


and Tema 
gn Zrangois la Peinture Gu Der ke 
Ban vor le de Pefpèce d'aifance où le 
Gouw mement fe trouve malgré la: Gnerre 
dr Oke he tout eere Peinture, qui ne 
a lirer au Premier. Conful, de 
Een attachement des Arangois à fa per- 
en n equel leur fait tui offrir volontiers 
a dk tout ce qu’ils ont au. monde, 
pour een gie VEnnemi. La Guerre fera 
penta Ivie, & poullée avecrla plus 
gnd, vigueur, des que le momént fera ve- 
aaa zoute Permettre les:arraqúes projet- 
an tervalie „les Forces Expádi- 
AG afemblent toutes fucceflive- 
Nette Armée d'Angleterre & la Flotille 
rs Ean eEvrOnt même dans peu jus- 
bee Ariageus. de PZtalie: en Soldats.& 
Chent, La Divifion ee De Re 
P ublidue’ Zegsrenne 
OUte entière la Vine 
8ne, par laquelle ile Ke 
Myra Quinze jours. 
même; formé à DZitan 
Prentier. Confut, & qui 
Vifion, ne tardera pas n 
En fa deftination: Ue 
he Vangen du „nOls courant de Nivófz en 
Ben Génève, dans laquelle il a été 
4. en AE & d'où it seft remis 
our Ti Ï / 
ing p Prangoife, » oe 
é . €. Conf. / 
nen de. France ; En & demi, ” 
B ERAIT des Nouvelles de Lon» RE $ 
UW au 6, Fanvier, 


Il n'e 

ie One trop vrai, que les terri- 

mier jour de N. QUL out régné depuis le pre- 
vl, ont caufé des pertes fen- 


t-être déjà dépalfé 
Troyes en Champa- 
COmmenèé à défiter 
Le Bataillon d'’élité 
pour la Garde du 


Troupes.de la Ré- 


ft entrd dês te com-’ 


Sc un dixième. 


- Poft2, 


Gbtes. à: notre Marine , & que même la 
plus grande partie de l'Escadre devant Breft 
a. été forcée de quitter fa (tation , pour ve- 
nir réparer fes dommazges dans nos Ports: 
Mais it eft vrai en même tems, que, fi cet 
hreidenr a eu de quoi caufer de l'inquiétu- 
de, cett: inquiévude a éé de très-courte 
durée, & que laftiviré, toujours fi reinar- 
queble dans la Marine Britannique, a bien- 
tôt remis 'Amiral Corniwallis en état d'aller 
rêprendre fon Pofte avec des Forces, finon 
fupérieares „du mains. Éégales, à cclles de 
VEnnemi. Za Hille de Paris, de 110. Ca- 
nous; ger'il monte, arriva le 30, Décembre 
daus:le Port de Zorbay , accompagné du Sf. 
Fofepr, auli de rro,-que monte PAmirfál: 
Sir C, Cotton, Ör du Dreadnought, de 74. 
Canons. ainfi Pon s’étoit trompé en met- 
tant Ze S2. Fofepr? au nombre des Veilfeaux , 
rehtrés le 27. a Plymouth: Mais ce nombre 
a été augmenté le 31. par le Culloden de 74. 
Cap. Dacres, qui, ayant efTuyé le a5. & le 
27, les coups de vent les plus furieux à 
l'entrée de la Afanche, ayant ain(i regu à 
bord plufieurs gros coups de mer, qui en- 
foncèrent le vitrage de fa Chambre, s'eft 
aufli vu vbligé. de venir fe rénarer, L’A- 
miral Coruwallis & les deux Vaitleaux de 
conferve avec tui avoient vainement tâché, 
durant tout le cours de la journée du.27:, 
de vaincre Tes dificu'tés de leur fituation: 
Mais entin is, dúrent céder À la néceffi:g. 
Auffi-tôt qu'ils eurent mouillé-.à Torbay, 
tout y fur d'abord en mouvement , pout 
leur porter les premiers fecours. On y en- 
vaya. des: Approvifinnnemens en mâtures; 
cordages, Vivres , Boiffon &c, de P4- 
mouth ainfì que des Chantiers & autres en- 
droits voifins, Leurs dommages confiftoïent 
‘principalement dans les vergues, mâts Je 
“huns, huniers, perroquets, cordages &c. 
Afafi tout-annongoit, qu’ils reprendroieat 
biencöt la mer. L'Amirat Cornwallfs-donna 
lui - même exemple d'une afliduité ertreor. 
dinaire: Quaique n'ayant point quitté fof 
Vaiffeau depuis plufieurs mois „ il ne vou- 
lut point descendre A terre, pis même pour 
sy rafraichir quelque pru de tems: Et de$ 
le 2, Janvier un Exprès apporta au Buresù 
de Amirauté levis, qu'il avoir déjà remis 
en mer avec les Vaiffeaux, qui laccompas 
gnoient, ainfi qu'avec tous ceux qui mouits 
loient dans Caw/and- DayÀà Plymouth , prêus- 
À le joimdre à fon paflage,  L'emprellement 
de cet Amiral , pour atler repreadre fon 
avoir été tel, qu'iE n’etoit pas né- 
me donné le tems aux Vivandières & autres 


göns 8u Por, ui. fe'trôdvotent à bord, 
de quitter le Vaiffeau les uus après les au- 
tres 5 de forte qu'o& « dû lui envoger en 
toute des Chaloupes , pour les y transbor- 
der & les ramener à terre: Si quelgùües- 
uns des Veiffeaux de fon: Escadre avoient 
top fouffert , pour être remis fi promte- 
ment en état, le vuide fera’ bientôt renrpti 

r ceux, qui fe trouvoient armés en ré- 
bt à Portsmouth, & aaxquels it a été en: 
voyé des ordres à cer effet: Tels font 44 
Britannië de soo. Canons, monté par My- 
tord Northesk ; le Windfor-Cafile de 93, 
Cap. Bertie ; la Princeflt- Royale de 98, 
Cup. Vaskon; le Prince -George de 938, Cap. 
Tork; le Diomède de so, Cap. Larcom, — 
Ceux qui ont pu joindre de Caw/und- Bay 
font Je Prince de 98. Cap. Grindall, le Ter- 
sible & le Dragon de 74. Canons. Leo. 
Jenvier le Courageux de 74. monté par V'A- 
mifal Dacres, & le Roynard de 18. com- 
mandé par l'Hlon, Capitaine Cathcart , ont 
fait voile de Portsmouth , avec un très -gros 
Convol pour les Andes-Occtdentales, qui a 
été jolnt ‘entre autres par 40. Voiles Mar- 
ehandes’, raflembiées- aux Dunes. En mê- 
me tems le Vaiffeau du Roi, /’ Argo, de 
so, Canons, Cap. Hallowell, eft parti de 
Portstmouth ‚ ayant à bord le Député des 
Chefs Mameloucks , Elfy-Bey , qu'il ranrewera 


en Esyptò, après evoir touché dans fon tra- 


jet à Malte. — Au refte, quoïque les vents 
orageus, qui ont régné ces jours derniers , 
aient: fort:endemmagé & dérangé nos diffd- 
rentes Escadres & Crolifières dans ta AZan- 
che, depuis Offende jusqu'à Bref? & aux Cô- 
tes d'/rlande , Von n'apprend que ta perte 


“ 


toile Ang feut Navire de guerre : cete 
Chaloupe. de guerre la SufMfante, pt i 
Canons, Cap. Heatheore, qui, ayant PP) | 
Feillé de Corke, le 25. au foir , avec une 
hombre de Volontaires à bord, qu'elle c® 
duifoig Arlande en Angleterre , ne pul jo k 
Chir la fortie du Port, à caufe de la id IL 
lence des vents & de 1a groe mer’ is e 
forte que, le danger croiffant à vuëd’ot AN 
& le Bäriment étant renverié fur ie cûf PRE 
Ïl refta toute la nuit dans cette ficuader 4 
faifant des fignaux de detrefle: Il a torsi, 
Ment pérí; mais l'on a réufi à en reul 
les Volontaires & PEquipage , à rexceptids 
de trois Hommes, écrafés par la châté &_ 
mât, & de 7. autres, qui ont péri de 
les’ vagues, ” es 
» Pendant le court intervaile que Is ed 
Erande partie de l'Escadre Britannique 290. 
Quitté les gaux de Breft , le vent avoie cher. 
8E affoz favorablement pour permettte,, 
VArmement Frangois d'en Cortir: Auf ej 
lerte a été générale fur route ta Côte: PSL * 
tout Pon a envoyé à la découvertes éS 
malgré les vents orageux, qui foulèrkg; 
pendant toute la journée du 2. Janvier» ke ú 
Bàtimens de guerre le Leopard , P Immort® 
lité, PAutunmn, & le Merlin, Curenc dêt 
chés vers la Còte de France: Mais, WEE. 
gré plus d'une Canonnade, qu’on a entei 
duë en met, le Gouvernement n'a rec ids: 
qu'à-préfent aucune information, qui Pul re 
faire croire, que dans ces momens TV EnUE 
mi ait penfé à fortir, ” J 
„B. 146, & demi. Ann. eonf. 2 3. P° 5 
56. à l'ouverture. Ann. conf. à 4 P: *; 
zo. & demi, " sE 
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men ee E . _ 


T-..TrRoosT à ARNmnEM @ A. 


mains des Exteuteurs-Teflamentatres F. 
wa Ha vE fus-dite. 


pee en zes. Guttertmomnmn manna mmm en eene 


Duussé & Fils à Donn p 
{Abrégé de VP Hiftoire Sainte , par demendes & RECHT on 


A. VAN DEN BERG, sraduit, d'après la de 
BEMMELEN, Mattre de Penfion à Lrevyve. 
exalituae & eorredion beaucoup Plus grandes datis | 
dans ta campofition. Ces dergicrs changemens fout la 
a cru néceffaire de faire fuccefivcment dans POrigina 
Tous les Créanciers ou Débiteurs de Ja Maffe : 
fon vivant Agent de la Cour de Srxe- Gotha 
de Naflau , décdé le 24. Novembre dernier & ja H 
de leurs prétentions ou cfvQuer le payement de leu 
satres d'Effers, Papiers ou Argent guelcongues, 
tre, le tout le plus promremert prfible, & au pl 


‚& 


W. SCHOON & Mre 





smpritd 
Per réponfes, à Vufage des Enfanss Pú 
rnière Edition. Hollendoife, par 1. ve 
Cette Seconde Edition Frangoife afré ed 
e largage , comme divers charge! Mi 
fuite séceflaire de ceux, gye P AuitT 
‚ Le prix eft de 6. Scris. 4 
délaiflëe par fen Mr. R.S. HenrzYs #7 
Gncien Gouverneur des Prges du DF je 
laye, font fuvités 2 faire la declarie 
rs detres, de même que le fant sous HPL 
@PPartenant à la dite Mafle, de les TME 
45 tard avant le 1, Mars 1804, en?7é “3 


J. A. CLIGNEET 


- De . 


‚4 EB YDE por ABRAnAM Brussé, de Jeune, 


Sur en COMUMERO AV. Et 
CSLEMENT AUX NOUVELLES POLITIQUES, 
b: Erna publiées à LEYDE, le 13. Janvier 1804 


dT d'une Lettre de CuârLes-TowN dans la CAROLINE-Máar- 


h rn ij DIONALE du 23. Novembre, 1803. a 
vient d'arriver ii, en 19. jours de trajet, du Cap-Frangois de St. Domingue, un 
Ea didéricaîn , cOmmandé par le Capitaine Read: Il rapporte, que cette Pla- 

des 7 Plas ore réduire a la firuation la plus desefpérée ; que les Brigands Nofrs n'étoient 

Her Fónp qu'à 3, miles de diftance de la Ville; & que, dens piufieurs rencontresavel 


Gn, PS Prangoifes, ils avoient eu récemment l'avantage, en gagnant ‘beaucoup dè 
ge touch, By avoit du Pain au Cap-Frangòis quë pour Onze jours; & toute la Viandé 
Alst ige ne cohfittoit qu'en chair de Mulers. Ce rapport s'accorde avec celui; 
leste, aus Pe Tagers, venus du Cap-Frangois de St. Domingue à bord du Bàtiment 
co Noi, dn eft arrivé vers la mi-Novembre à New-York: Ils rapportent de plus, quê 
Pet, eoient pris par affaut le Port -de- Paix dans la même Mle3 que la Garnifon, 
tea edet Ni Soo, Hommes, avoit été ‚frite Prifonnière-de- guerre ; mais que les DNoirs 
ter Samas traitge , & rn avoient point ufé envers elle de ces Cruautés, qui n'ont que 
tem tou rifg leur domination Miiitaire dans Set. Domingue. Le Général Rochambeau 
vere Dure ES au Cap-Franpois, mais dans la plus grande détreffe, Les Ang/eis avoient 
eg: s les Places, qui avoient capitulé avec eux, entre les mains des Noirs, ne fé 
"Pas Les ; kh eux quc v'Arrillerie des Bätimens de guerre, qu'ils y avdicht troitwés, ** 
ere lier pP ers publics des Etats-Unis fonc remplis adtuellement de Pièces relatfves % 
rem fe de In Zouifane , aint? qu'à la firuation de ce nouvel Etat, têlles qu'elles ont 


U nées au Congrès par le Préfident Pefferfon : Mais la Motion, faite pour qu'il 
ie Roblig “ment devant la Chambre des Repréfentans Copie du Traité de ceffion entre Ie 


fmen;: WE Franroife & V'Efpagne, sinfi que Copie des Ordres, par lesquels le Gouver: 
et £ hbe AGE ople $ ries 
Beit rtPagnol autorifoit la remife de la Lóuifane à un Commiflsire oa tout autre 


Plus ° France, a été rejeude. par la plucalité, aprês des Débáts très-vils. & 
Fry? d'une fois. ” ' A et Bn AES A Ee 
Cour, PExTnaiT de le CONVENTION, concluë le 30. Aöril 1803. entre le 
 “fnement FRANGOIS & celui de VAMÉRIQUE-UNIE, pour le cefion 
he Vira de la LauistaNeE À cette dernière. wt 
la Can tlendu que Pintérêt du Commerce de la France .& des Etats-Unis exigg, que 
ela tre Cation de ces deux Nations continuê à fubfitter, encore pour qugique tems „ daps 
Par meng GEE par le préfent Traité, jusqu'à ce qu'il ait étd Faitdes arrangemens généraux 
Kg SFOis, ce Commerce, les Parsics-Contraêantes ant.jugé & propos, que, les Navireg 
de 1tidue enanr diretement de France ou de quclqu‘une des Colonies Pranrolfts, B, Chars 
le.6 ême cht de Produêtions ou Mánufaêtures Franpoifes, aînfi que les Navires E/fagnols 
Aue KEEN Catégorie , feront admis durant Vefpace de douze mois dans le Port de la-Nouvel. 
È les ag; inf que dans tous autres Ports lCgitimes du Territoire cédé ‚<fur le même pié 
ue 1 des Ies des Etats-Unis ‚-venant direétement de France ou d'ZEfpagne, ou de quel=. 
es colonies de ces Puiffances , fäns être aflujettis à une Impofition plus con'fidérabte: 
priv ln. D Ou Marchandifes que ne la payent les Citayens des Eters-Ugis. ” - 
apré lize da Ans cet intervalle de.tems, aucune autre Nation ne. pourra prétendre an même, 
en a, Úecha NS les Ports du Territoire cédé: Le terme de douze ans commencera trois mois, 
les Bitte DEe des Rariffcations, au cäs qu’il fe Falle en France, ou trois mots ‘apfès qu“il 
> Hers jj Onné connoiffance à Paris au Gouvernement Frangois, aucas qu'il fe fate dans 
vapgiitr le his, Dien entendu néanmoins que le contenu de ces Articles rende uniquement à 
les Atte d Marufacu res, le Commerce, les Cargaifons & la Navigation de Ja France & de 
Eter Bojr Ur ce qui concerne l'importation de Marchandifes Franroifes &.B/pagmoles dans. 
dits Er Uwi, des Erats-Uuis , fans inftuer en‘auchne manière {uc les dee dr ara 
tate. „Pôurront faire relarivement à l'exportatien des Rroduâioas.& „Marchandifes des, 
Fr. IX. ROR fur aucun droit qu'ils pourroicnt avoir, à elfe&uer de têls asrangcmeps. **. 
„Rois Qs Ja fuite & à perpétuied, après l'expiration des dauze anneés. Ies Bäcimehis 
Dine Lane recus & traits , dns les diss Ports, fur le pig des Nations les plus favdrifées 
8E Anser Onventions particuliëres, qui ont été fignges le même jour quece Traité, dont, 
tat ns la liquidation des Sommes, que la République Frangoife devait auk Citoyens 
“Mis, avant le 30.:Déceimbre 1860y & l'autre l'arrangement définicif de différents 


ebjers, feront ratifrées. dans Ta même forme & dans le même tems que ie préfent rrait: 
foste que l'une Ratification ne pourra pas fe Faire féparément de l'autre. * 

De Monicu, le 27. Décembre. L'augufte Hôte de cette Cour, le Roi de Suèi'k 
trouve touc-à»fait rétabli de fa maladier On en a eu la preuve hier, en voyant ® 
aflifter d une Kepseétentacion au Théâtre Elettoral, Ce qui toujours fixe ici, beà 
Vattention, ce font les diffdrends de PEleâeur avec le Chef de l' Empire au fujet & 
Nobteffe Immédiate.. Les premíères inftances confidentieltes „ pour ta révocat0 
mefures prifes de ce côté envers cette Noblefle, n'ont point éé écoutées; il ett do 
même, que le foient davantage celles, faites plus formellement depuis par une Not 
énergique der Envoyé Impérial ,du 6. de ce mois, On jugera de la force de VEcric par!’ 
Hillon fgivant, <* Il eff contraire (y eft-il dit) à tourt frigon de penfer libéraie & $ 
» reufe, d'abufer du fentiment de (a force pour exiger de ceux, qui em ont moins: 
» facrifces pénibles & jusqu’à celui de leur ezittence Politique même ;— il cft incomP$ 
s…. avec Ja grandeur-d'ame & unenobte modéracion, de fonder fur des prétentions # ks 
nées & des maximes arbitraires un fyftème d'aggrendilfemenrt & de convenance; de. 
‚ conflituer Partie & Fuge dans fa propre caufe; — il eft inconciliable avec les 
5 KC l'eftime, dûs aux PuilTances Médiarrices & X teurs efforts pour con(olider 13% 
„> quïillicé de 1" Allemagne , de troubler de nouveau le repos & l'ordre à - peine récabliSf 
so. il n'eft pas moins oppof$, enfin, aux devoirs qu'au patriotisme d'un. Membíf, 
„Corps Germanique , de donner, par un mépris abfutu des premières Loix Fondamé 
les mêmes de l'Zinpire, exemple extrêmement dangereux de démarches violent? 
» Anarchigues, & d'andantir ainti à-la-fois les Prérogacives , qui réfultent pol 
„ Chef éventuel. de Empire de fes relations direétes avec Ia Nobleffe [mmédiaté? 
qui lui compêgene conffivucionnellement, de même qu'elles lui ou été garanties ENE 
«‚ ticulier par le premier Paragraphe du Conclufum principal de la Dépuratión, rati 
oe VEmpereur & Empire. — C'ett pourquoi Sa Majefté Impériale (e promet non- 
,-mêge dia caraétêre: perfonuel de Son Alt, Ele@torale, dens lequel Elle met une ent 
‘eouliance , mais e{ppre aufll de la fageffe de Mgr. l'Ele&eur & de fon amour polf: 
ós. juttice, qu’aprês avoir réfléchi tranguillement fur la préfente interventiam amic4 
‚‚ Mgr. PEleëteur ne trompera pas lattente de Sa Majefté, que d'ailleurs Elle €# 


‚ droit de former d'autorité, en fa qualits de Chef -Suprème de l'Empire & de * 
Re: 
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> pee 
‚‚ fenfeur Iégicime des Droits de la Contfirution Germanigue, ” oe 
… SUFTE de "Extrait des Nouvelles.de Paris jusqu'au 16. Nivôfe (7. Fanvier op) 
‚La curiofité publique, à force d'être entrerenuë du mouvement des Ports Es 
‘Côtes, ‘de la réunion de Fiottilles & de Camps Expéditionnaires, étoit devenuë de p 
én plus indiiférente à égard des avis de ces manoeuvres, Cependant le nouveau VO 
ge du Premier -Conful avoit de nouveau attiré tous les regards vers les bords de Ia 
che, & fait attendre au moins de-là des rapports intéreffàns fur te réfutrat d'auffi 19 
& d'aufli. grands préparatifs. Mais plus il y avoit peut-être à révéler cette fois, @ 
te Yournal ofsciel divulgue la fituation des Forces milts-en Campagne. Le Monil? 
comme pour ne pas avoir befoin de dire dans quel état. Bonaparrea trouvé les armem® 
W'a- pas donné, nine donne encore, le moindre détait de fa tournée. Par des ren{cibg 
meus particuliers on fgait, qu'elle a été toute entire eoufacrée à l'infpe&ion prop? 6 
fans cepe@ndant que cette infpeétion fe foit étenduë plus loin que depuis Etaptes jud 
Calais; ce qui fait voir, combien Fon met d'intérêt & de foins particuliers aux dis 
tions Militaires de cette partie des Côtes, de laquelle Doulogne forme le point ceft 
Le Zremier-Conful, arrivé à BEtaples le 9. Niváfe de bonne heure, a vifité les tra’) 
& les Etabliffemens de ce Port: Ul a examiné enfuite les Camps voifins, & y a P% 
jes Troupes en revuë. Le lendemain, ro, Bonaparte s'eft rendu. à Boutlagne àÀ che 
en longeant la Côte & infpe@ant les Batteries: ll eft arrivé en cerre Place à ‚dir: hel 
du’ matin; &, aprês y avoir été joint parle Miniftre de la Marine, par la veitlé 
Paris, il eftallé vifiter, avec celui-ci, le Grand - Baffin du- Port, tous tes Bätimer?, 


Guerre & de Transport de la Flotrijle Nationale „l'emméuagement ineérieur dès Bätin 
deftinés à recevoir la Cavalerie à bord, enfin , les différents M*gafins de l' Arfenal fl 
Barc-d'Artillerie-de la Marine, Un fecond jour a éts employé À la vite plús partis,| 
itse de la Etastitle de Rou/ogne , que ie Premies -Can/ul 2 ivipdctde le 17. par Divilf 


e ; N q 
eigne entre Autres de Vlagdnieur'en chef‚'du Coirmifaire dè la Flotifle, & du 
Ee Commandant l' Artillerie. Le 12, Bonaparte a examiné les Ouvrages de la Côtc 

és. Boutorne & Calais, & vifité la dernière Ville: Kl ne s'eft arrêté en cette Plac. que. 
: Pey de tems, n'y étant'ärrivé qu’Àà une heure aprês-midi & en étant reparti dès tes 










f‘ ad Ures pour Boudogne: Il a cependant parcouru les Chentiers de Ca'ais, & même 
a Rheopr de Port dans une Pénichz préparée pour fon ufàge: De ce Bätiment il a vu ê 
p 18d les diepoficions d'une Divifion nombreufe de Bateaux - plats pour ‘appareitler 
2 “Ohloene: On efpéroit, que cette Divifion, forte de foixamte- onze Voilas, & for- 
d vig Eet le même jour, arriveroit le lendemaiu de grand matin à fa deftinacion. Cere 
glu On confidérable na pis tardé en effet d'örre renduë à Boulogne , mais non pas (aes 

4 nn Cident, ainft qu’on l'apprend par le Bulletin fuivant de cette Place, en dare du 
Ki ley „fe, lequel femble exoggérer la force de V'Armement: “ Une Divilton de cent Voi- 


b bede p Porte ce Bullerin, } en pártie de lá Flottille de Guerre, en partie de la Flortille 
ebi, \Feusporc, a doub!é le 12. le Cap Grinez ( Cap intermediaire eatre Calais &%e Boules 
zis An’) avec un Ver joti-frais Nord-Eff; & , malgréla Croifrère dusloife, elle ettentrée 
"te Ulsgae, Deux feuls petits Bsteaux trafmeurs de la Flotcille de Transport, & un Bae 
» pe Canonnier, monté par dix Soldâts;, ont été pris par k ‘Croiliêre dngloif . Ce 
h it tu - Canonnier s'eft battu depuis dix lreures du foir jusqeA minuis: H avort, été 
FOR Wik par les courante. "Ee Bäciment Anglo a éé confidérsblem:nt vendommagé, & 
$)” jen fept Hoiunmes tués. La moitië du monde, que poftoit le Brreau Franpofs, ayant 
î Proms Une feconde Corvette Angtife qui arrivoit, s'eft fauvée: dans un Canor. ” Le 
Plats Pr -Conful a été le 13. témoin à Bonloene- de Varrivée de la Divifion de Bateaux- 
Near dont il avoit lui-même prefl$, le jour précédent, le départ de Calais. Le 14. Bo- 
4 hej pe S'eft remis en route du Boulonois pour Paris, s'érant fait attemdre vainement dans 
toto ttS de Flandre & même dans ceux de la Zeelande. A Dunkergre & à Oflende tout 
Viank iet pour la réception du Prenrier-Conful, qu'on voit avoir”ta Coûtume'de cacher 
je Pera IS monde jusqu'à fes plans de voyage. Peu auparavant, le 9, les Anglois ont 
1 Ay: Prés de Granville une Corvette, éehoude fur la petite Iffe 'voifine, dite de Chg- 
trying Aelques Beteaux font fortis du dit Port pour: s’emparer de la Corvette ou la, dé- 
Ei spie omt ef: Guë ce dernier deffein , après vun engagement heureux avec une Péni- 
f la M, emie, montéë par le Commandant de la-Corverte, Voici-ce que le- Miniftêre de 
Eyle vient de faire publier a fujet de ces -événemens. *’ Ed Ni od 


\ 


PA GR Alm de Lettres, derites par le Citovén EpRoONs Capitaine de Frégate, & par be 


PE ren Louver, Sous-commiffaire de bharine. En: 
î Coen 9. Nivófe, à dix heures du, matin, une Corvette Angloifé, Echoute fur l'ifle de 


Peers, Ct appercud de Granville. Le Citoyen, Louwel, Sous-Commilhaire de Marine, fe 
E Bdrimsee auli- tôt avec le Citnyen Ep:e:, Capicaine de Frégate, fur les moyens d'enlever ce 
1 Ue en NE Des Marins, des Troupes de la Garniron , des Employés des Douanes , furent réu- 
Á Un inftant; mais la mer avoit déjà beaucoup perdu, & on ne put faire fortir que quû- 
1 Che âleaux, qui portoient quarante Hommas de toutes armes. A deux heares, ce petit Dérd- 
tréng ts commandé par Pe Capiraine Lpron, qui étoit accompagné de Aide sde- Camp du 
Ds il Panfreland , commandant à Granville, zvoit débarqué fur [°Ifle de Chu{rv. Une 
Ving: ® Angteife s’avanga pour artaquer les Batcaux Frangoiss mais „après úbe fufifinderrès 
Wars tous les Auglois, qui la montolent, furent Faits Prifonniers, „1 nombr: de trehaep 
Prins” & amenés a Urauville fans qu’aucun Frangois ait rccu Ja plus légêre bleffure. Deux 
Art de Cuxneute, retenus Prifonniers fur la Corvette dAngloife , Ont été ramenés dans le 
Veni Le Lieutenant Zuglois, dbel Wantner Thomas, commandant la, Corveme & enfuite”la 
donne. Ten la joud traverfée par vne halle, Pa Corverte Gehouge étnit le Grappler , armée 
Etre r, Carommtes de 18, & de deux Canons de 1e: Etantentièrement défoncte , &ne ponvant 
8 oe Evde, le Capitaine Eran ya mis le Fen, & Fa faiefanteravantderevenirà Granville.” 

nr SUIFE de [ENSTRAIT des Nouvelles de LoNn:es fiesqu'au 6, Fanvier.. 
Kd pot n'eut ps plutôt aporie, qu'une grande partie de VEscadre de P Amtral Coravâr 
Vie IEEE Forcse-de Quiter fa flation , pour rcvenir à P'ynouth Kà Torbay, & , enfuire, 
Tepig; CE étoit devehu favorable pour Ia fortis de [Escadte de Bref, qüe le brint fe 
EN ‚t d'abord, qrefe@tvement cer Armement avoir pro©fté de’ Vocctfion & pris re 
Ade, pienter il veft rrouvé faux; & l'on a frau, qoe PEânpemi cft ref trenguille À 
Bap. Mais ce renpart mett tombé gu= pour Pair place Sub autre. Lee. an Toi; uh 
SS apoBra HA rcÂsktir ivR, du'ntrojof Mers rqftrie parti dis Cuonnikrer 


Ee Transports Frangois, avec des Froupes à bord, avoit misen mer. En conrsqu? 
PAmirat Mellowar, Vun des Amiraux du kort, fe reddit immeédiarement à Ste, Heiènés, 
arbora fon Paviston à bord, du JZ7ndfar-Cuflle, de 98. Canons. On-attendoit des or 
ultérieurs., pour siler à la renconme de VEanemi, torsque ce rapport s’efteacore évand 
‘comme celui du gdepart de I'Espadre de Brefd.. Cerendant il peut avoir eu plus ouw 
de fondemenr, Comme étent Jit au bruit d'une Canounade extremement vive, qu'on 
gendit le.3. Janvier an toit Cur toute be partie de la Côte voitine de Deal & de Douvid. « 
venant ditiinctemeat de la Còge Frangsife, du cou de Boulogne, Calais, & -Duntertt 
La veille on avoit rerargeé de grands mouvemens parmi les Troupes Frangotjes G 
cette parties & tes Croifeurs rapportêrent, que les dispoficions de l'Ennemi paroiffoif _ 
indiquer.un emberquement très-prochzin:; It fe fic immediatement des fignaux à Dé 
Dauvves, Brighton, Portsmouth, &.jusques dans V'Îfle de ZFigs4: Tout ce qu'il y av 
de Bitimens de guurre à $ve. Mlelène cut ordre de fe tenir prèét à eppareiller au pred 
avis. Les. Forees de terre, tant. Troupes de ligne que Voloutsires, fer ilemblèrent 5. 
dès que le.fignel fut arbordé le 3. à Deal, le Gúnéral- Commandant convogua les prik … 
peux. Ofkciers, commandant fous lui, afin de prendre les arrangemens nécelluires, & 
tenir la Cavalerie prête à monter à cheval. La Canonnade en mer a continué depd 
Mardi au foir jusqu'à Mercredi à 10. heures dans la mariage. Cependent jusqu'ici IÌ 
mirauté n'a recu aucune information, foit fur la caule ou ies réfultnts de ces frequerf 
décharges., foit fur apparition d'une, Force ennemie quetcongue,-qui ait donné lied! 
une eufì vive glerte: Lon fgait feulement par das avis particuliers, qu'il a dré encd 
queflion d'une’ Divition de Canonnières Brungeoifer, qui, fe gliflant la nuit, fuivanc Ié 
coûtume, comme-À Ja,dérobte, fous leur propre Côte, coulenc d'un- Port dans Vaued 
&. parvieunens ain(i,-la plûpsrt du tems à force de rames & parmi les écueils, à ied 
dettimetioncommune, qui dít Beulogne. Cette Divition, denviron 30. Chaloupes ou 
teaux, Papparigion de laquelle gvoic donné lieu à tous les fignaux , dont nous venons 
perlers.a- fans doute été découverte , pourfuivie, ou (pour parler plas proprement ) 
qeidtée, hersflge par.guelques.- uns,de nos, Croifeurs: Et voilà l'occafion de tous 
wouvemens , qui, en graboptiflamt à rien g-tiennent néanmoins nos Forces de terre Sc 
mer fur le gui-vive, les exercent à la vigilance, Ër provvents que les Frangois, st 
zentent;jamais férieufement r'Expédidon; trouveront la Nation par-tout fous les erg 
& prête à les recevoir, A lad- bourne, dans le voilinige de Douwres, le Général Ce 
Jeumes Pulteney, qui y commande, a fair-marcher le 48we Régiment d'Infanterie, av& 
une Brigade d'Artillerie, vers Ia Côte: Les Régimens en Quartiers à Lewes ont ent 
même ordre: Il a: ésé dtevg des Reeranchemens à la Barrière de -Lengley: Et, fi la ded 
breufe Fiottille ‚ raffembiëe à Boulogne, doit pafler toutes fes Troupes dans le voifins 
d'Eafl- Bourne, Haftings, & Douvres, ces Forces vouveront dens Vinftant un nombr 
‘Corps à countbättre. ‘Parmi les autres Corps, cantonnés dans la Province de Kent, q 
‘font en marche du même có1é, Von compte la Brigade dès Gardes, les deux Régime 
de Cavalerie , connus fous les noms d'Oxford- Blues & Scotch -Greys, les Régimens de MÉ 
lice des Comtés de Berks, Oxford, Derby, Northampton , Warwick, Eaft- & Wefl - Mi 
dhefex : Le Corps de Cavelerie- volontaire, commandé par le Lord Darnley, a ordre: dt 
ée tenir prêr À fe ré1 „ir A ce Corps-d'Armée &c. ”° EE EN 
z Tue Paqurbot, e Prince: Erneft ; afrivé le o. Javier à Falimorth en 35. jours de eeft 
Jet des [fles-fbus-lè-Verit ; nous a epporté la fâcheufe Nouvelle, qu'une Maladie co 
tugieufe , de la nature de Ia Fiëvre- Jaune, a attaqud les Forces Britanniques à la Barbh 
de: , notamment celles qui fonc revenuêës en dèrnier lieu de Demerary & Fflequebo ; qu'elk 
feit parmices Troupes de grands ravages; que parmi le nombre de Vi@imes, qui yont fuê 
combé, eft leur Commandant an chef; le Général Grinfield, ain que Madame Grinfeldt 
on Epoufe, une Dame de leur compagnie, le Général Clephane, & plufieurs aurres 0 
Aiciers de diftip&ion. Une Malle de la Jumalyue, arrivée le 3. en fix femaines de traje® 
ne néus a apptis rien de particulier, {non en général la trifte fituation , où continuêf® 
de fe trouver fes debris des Forces Frangoifes, étroitement bloqués par nos Divilions N% 
wales dans ceux des Ports ou Havres de St, Domingue ‚qui étoient encore entre leursmeins , 
é! 
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a LEYDE, par Annsuam Buussé, le Jeune. > 


